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Dimanche 7 Janvier 2024 Épiphanie  année B

Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu

Jésus était né à Bethléem en Judée,
au temps du roi Hérode le Grand.
Or, voici que des mages venus d’Orient
arrivèrent à Jérusalem et demandèrent :
« Où est le roi des Juifs qui vient de naître ?
Nous avons vu son étoile à l’orient
et nous sommes venus nous prosterner devant lui. »
En apprenant cela, le roi Hérode fut bouleversé,
et tout Jérusalem avec lui.
Il réunit tous les grands prêtres et les scribes du 
peuple, pour leur demander où devait naître le 
Christ.
Ils lui répondirent :
« À Bethléem en Judée,
car voici ce qui est écrit par le prophète :
Et toi, Bethléem, terre de Juda, tu n’es certes pas le 
dernier parmi les chefs-lieux de Juda, car de toi 
sortira un chef, qui sera le berger de mon peuple 
Israël. »

Alors Hérode convoqua les mages en secret
pour leur faire préciser à quelle date l’étoile était 
apparue ; puis il les envoya à Bethléem, en leur 
disant : " Allez vous renseigner avec précision sur 
l’enfant. Et quand vous l’aurez trouvé, venez me 
l’annoncer pour que j’aille, moi aussi, me prosterner 
devant lui." 
Après avoir entendu le roi, ils partirent.
Et voici que l’étoile qu’ils avaient vue à l’orient
les précédait, jusqu’à ce qu’elle vienne s’arrêter au-
dessus de l’endroit où se trouvait l’enfant.
Quand ils virent l’étoile,
ils se réjouirent d’une très grande joie.
Ils entrèrent dans la maison, ils virent l’enfant avec 
Marie sa mère ; et, tombant à ses pieds,
ils se prosternèrent devant lui.
Ils ouvrirent leurs coffrets, et lui offrirent leurs 
présents : de l’or, de l’encens et de la myrrhe.
Mais, avertis en songe de ne pas retourner chez 
Hérode, ils regagnèrent leur pays par un autre 
chemin.

Des cadeaux biens choisis...
 Avouons-le,  trouver un bon cadeau pour une occasion particulière
(Noël, anniversaire ou autre fête) est souvent un dur labeur... Dans le
récit de l'évangile, les mages n'auraient pas pu trouver mieux. Avec de
l'or,  de  l'encens  et  de  la  myrrhe,  les  o randes  des  magesff
correspondent à la reconnaissance de Jésus selon trois dimensions : 
L'or est ce qui est le plus précieux : Jésus est le roi divin. 
L'encens est utilisé pour le culte : Jésus est le prêtre véritable. 
La myrrhe est un baume qui lave les blessures. Il est donc lié à la
préparation  d'une  vie  destinée  à  passer  de  la  mort  vers  la  vie
éternelle : Jésus est celui qui va nous faire passer de la mort à la Vie. 
Les  présents  des  mages  annoncent  déjà  la  mission  et  la  véritable
identité du Christ .  Ces cadeaux sont comme une profession de foi
dite de manière symbolique. Et moi, quels cadeaux vais-je offrir au
Christ en ce temps d’épiphanie qui signifient les liens que je souhaite
tisser avec lui ?

 En route !
 Pour  trouver  Jésus,  les  mages  se mettent  en mouvement.  Ils  sont
déterminés, rien ne semble pouvoir les arrêter… 
Est-ce que, comme eux, j’ai le désir de chercher et de trouver Jésus ?
Qu’est-ce qui m’aide dans cette quête ?
Grande joie !  
Avoir trouvé Jésus, être devant lui, le contempler… Voilà la source d’une grande joie pour les mages ! 
Le Pape François l’a rme : «Avec Jésus Christ la joie naît et renaît toujours ». ffi
Cette joie de la foi en Christ m’habite-t-elle ? 
Devant le mystère ... 
Les mages se prosternent devant Jésus et lui o rent leurs précieux présents. Leurs gestes expriment respect,ff
adoration, humilité, don de soi, o rande… devant le mystère qui les dépasse.ff
Comment ces attitudes me rejoignent-elles aujourd’hui : me semblent-elles familières, étranges, lointaines ?

 Prier
Fais,  Seigneur,  qu’en  ce  jour
d’Épiphanie,  j’aie  le  regard  clair,
l’âme  pure,  la  volonté  forte,
l’amour ardent, afin de trouver dans
le  monde les  manifestations  de  ta
volonté sainte et de ton amour. 
Que  mon  âme  soit,  aujourd’hui
surtout, en état d’attente confiante ;
élevée vers toi, occupée de toi. [...]
Tes étoiles, tes fleurs, tes ruisseaux,
tes oiseaux, tes enfants… Que mon
vouloir,  orienté  vers  toi,  soit
constant dans la poursuite du Bien,
enthousiaste et courageux. 
Que toutes mes a ections, tous mesff
désirs, se résument en cet appel : 
«  Seigneur,  fais  que  je  te  voie.
Seigneur,  fais  que  je  te  suive,
comme ils  ont  vu,  comme ils  ont
suivi… » Amen.

F. Lelotte, jésuite, Revue Prier  2008



Dimanche 14 Janvier 2024 2ème dimanche du Temps Ordinaire Année B

 Évangile de Jésus Christ selon saint Jean

En ce temps-là,
Jean le Baptiste se trouvait avec deux de ses 
disciples. Posant son regard sur Jésus qui allait et 
venait, il dit :
« Voici l’Agneau de Dieu. »
Les deux disciples entendirent ce qu’il disait,
et ils suivirent Jésus.
Se retournant, Jésus vit qu’ils le suivaient,
et leur dit :
« Que cherchez-vous ? »
Ils lui répondirent :
« Rabbi – ce qui veut dire : Maître –,
où demeures-tu ? »

 Il leur dit :« Venez, et vous verrez. »
Ils allèrent donc, ils virent où il demeurait,
et ils restèrent auprès de lui ce jour-là.
C’était vers la dixième heure (environ quatre heures 
de l’après-midi).
André, le frère de Simon-Pierre, était l’un des deux 
disciples qui avaient entendu la parole de Jean et qui 
avaient suivi Jésus. Il trouve d’abord Simon, son 
propre frère, et lui dit :
« Nous avons trouvé le Messie » – ce qui veut dire : 
Christ.
André amena son frère à Jésus. Jésus posa son 
regard sur lui et dit :
« Tu es Simon, fils de Jean ;
tu t’appelleras Kèphas » – ce qui veut dire : Pierre.

Des paroles qui mettent en mouvement
Cette scène est faite de paroles et de mouvements. De paroles qui
mettent en mouvement. Des paroles simples mais qui changent tout
et qui entraînent des hommes ordinaires à changer de vie. Elle est
faite  aussi  de  regards :  regard  de Jean sur  Jésus,  de  Jésus  sur  les
disciples puis sur Pierre.
Quelles sont les phrases qui nous ont mis en mouvement, qui ont été
comme un « déclic » pour nous, pour notre communauté ? Cela peut
être des phrases de la Bible,ou tel ou tel passage d'un livre ou de
film... Faisons aussi mémoire des regards qui font du bien, qui nous
ont aidés à grandir comme frères et sœurs. 
Demandons  au  Seigneur   de  venir  convertir  nos  regards  et  nos
paroles, afin d'avoir à notre tour des regards et des paroles porteurs
de vie pour d'autres.

Changement d’identité
Non seulement Jésus pose un regard sur Pierre mais il lui change son
nom ! Il l’ouvre à une nouvelle identité... qui annonce sa mission de
roc et d’appui pour toute la communauté à venir, malgré ses limites
et  ses trahisons.  A la  suite  de Jésus,  nous sommes invités à  nous
laisser regarder par lui et à nous laisser transformer. La mission nous
incombe aussi : aider ceux qui nous entourent à croire en eux-mêmes
comme Dieu croit en eux, à voir le cadeau qu’ils sont pour les autres,
malgré leurs limites. Nous avons en fait besoin de nous appuyer les
uns sur les autres, de devenir des « Képhas » les uns pour les autres.
Dès aujourd'hui, consentons à ce que Jésus pose son regard sur nous
et  réjouissons-nous  de  son  désir  de  nous  transformer  et  de  nous
appeler à sa suite. Il nous veut vivants et contagieux de joie et de
salut comme lui. Alors confiance ! 

Invitation
Pour faire davantage connaissance avec quelqu’un, rien de mieux que
d’être invité chez lui ou de l’inviter chez soi, le temps d’un repas,
d’une soirée, d’un moment de la journée. C’est ainsi que les disciples s’y prennent avec Jésus : « Rabbi, où
demeures-tu ?» et  Jésus répond à leur demande immédiatement,  et  tout simplement :  « Venez,  et  vous
verrez. » Les disciples allèrent donc chez lui, ils virent où il demeurait, et ils restèrent un long moment
auprès de lui ce jour-là. Est-ce que cela m’inspire quelques invitations à faire ? 

Voici l'Agneau de Dieu.
Un agneau ! Lui, Jean, vêtu de poil
de chameau, posant son regard sur
Jésus qui allait et venait, dit à deux
de ses  disciples :  « Voici  l'agneau
de Dieu. » Quel drôle de  nom !

L'agneau  est  un  bébé  animal,
vulnérable.  Il  a  besoin  des  autres
membres du troupeau pour vivre. Il
est  doux  et  se  laisse  facilement
conduire par les justes chemins. Il
est obligé de faire confiance. 

L'agneau est aussi le plat du repas
pascal.  On le  mange  en  mémoire
de  la  Pâque,  de  la  libération  de
l'esclavage.  Le  sang  de  l'agneau
fait échapper à la mort. Il ouvre  à
la vie. 

La  laine  de  l'agneau  est  aussi
utilisée pour tisser  le pallium, cet
ornement  liturgique  porté  par  le
pape  et  les  archevêques.  Blanc
avec des croix noires, il symbolise
le lien entre les pasteurs chargés de
conduire  l'Église  sous  la  houlette
du successeur de Pierre.

L'agneau  de  Dieu :  doux,
libérateur, pasteur. Suivons-le.

T.Lamboley



Dimanche 21 Janvier 2024 3ème dimanche du Temps Ordinaire  Année B

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc

Après l’arrestation de Jean le Baptiste,
Jésus partit pour la Galilée
proclamer l’Évangile de Dieu ;
il disait :
« Les temps sont accomplis :
le règne de Dieu est tout proche.
Convertissez-vous et croyez à l’Évangile. »

 Passant le long de la mer de Galilée,
Jésus vit Simon et André, le frère de Simon,
en train de jeter les filets dans la mer,
car c’étaient des pêcheurs.

Il leur dit :
« Venez à ma suite.
Je vous ferai devenir pêcheurs d’hommes. »
Aussitôt, laissant leurs filets,
ils le suivirent.
Jésus avança un peu
et il vit Jacques, fils de Zébédée, et son frère Jean,
qui étaient dans la barque et réparaient les filets.
Aussitôt, Jésus les appela.
Alors, laissant dans la barque leur père Zébédée avec
ses ouvriers,
ils partirent à sa suite.

Partir à sa suite

Quel pouvoir d’attraction émane de Jésus pour que des
hommes quittent leur père, leur barque et leurs filets et
se lancent dans une aventure inédite ! Quelle soif du
Royaume  les  habite  au  point  de  lui  donner  la
préférence  !  Cette  démarche  s’opère  sans  bruit,  au
point de passer inaperçue, et pourtant elle se raconte
toujours vingt siècles plus tard ! Le Christ continue à
appeler  des  disciples  à  le  suivre  aujourd’hui.  Dans
l’ordinaire des jours, sa rencontre nous transforme. Il
nous convie à lâcher prise, à ne plus être totalement
maître de notre vie. Un appel à partir, à nous mettre en
route sans connaître à l’avance le chemin, si ce n’est
savoir avec qui et pour qui nous marchons.      

 Le grand départ... à la suite de Jésus

 Un départ est un saut dans l'inconnu. Quitter son foyer, s'engager dans un  travail... La foi est toujours à
l'œuvre dans les grandes décisions importantes de notre vie. Les disciples y ont pris part. Ils ont saisi cette
opportunité  de  suivre  Celui  qui  ne  faisait  que  « passer »  au  bord  du  lac  de  Galilée...  Comprenons
l'importance  de  l'enjeu  à  suivre  Jésus  aujourd'hui.  Aussi  ne  manquons  pas  l'occasion  de  nous  mettre
davantage à sa suite.

Le règne de Dieu est tout proche.

Ce qui est extraordinaire dans cette histoire, c'est que c'est Jésus qui s'approche  en premier. C'est lui qui 
vient vers André, Simon, Jacques... C'est lui qui se fait proche pour les inviter à le suivre, à vivre avec lui.
Nous pensons souvent que c'est à nous nous de rejoindre le Seigneur, à nous de nous faire proches de lui, 
sans voir qu'inlassablement c'est lui qui est là, sans comprendre que c'est notre cœur qu'il nous faut changer 
pour l'accueillir. Acceptons de tenir ouverte notre porte pour le laisser entrer. Ouvrons la porte de nos vies 
pour laisser Jésus s'en approcher et venir y proclamer la « Bonne Nouvelle de Dieu ».

Venez à ma suite.

Prier 
Dieu notre Père,

 Donne-nous l'audace des prophètes.
 Sans regarder en arrière, avec confiance, nous

voulons répondre avec joie :
 « Me voici, envoie-moi ! »

 Ouvre nos oreilles et nos cœurs à ta Parole.
 Seigneur Jésus, 

Aujourd'hui encore 
tu nous appelles personnellement : 

« Viens, suis-moi ! » 
Nous te confions tous les missionnaires, 

Que l'Esprit de Pentecôte continue de les fortifier,
Que tous unis par un même baptême,
 nous soyons les témoins vivants de ta

miséricorde. Amen. 
Prière pour la Semaine Missionnaire 2020.



Dimanche 28 Janvier 2024 4ème dimanche de l'Avent  Année B

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc

Jésus et ses disciples entrèrent à Capharnaüm.
Aussitôt, le jour du sabbat, il se rendit à la 
synagogue, et là, il enseignait.
On était frappé par son enseignement, car il 
enseignait en homme qui a autorité, et non pas 
comme les scribes.
Or, il y avait dans leur synagogue un homme 
tourmenté par un esprit impur, qui se mit à crier :
« Que nous veux-tu, Jésus de Nazareth ?
Es-tu venu pour nous perdre ?
Je sais qui tu es : tu es le Saint de Dieu. »

Jésus l’interpella vivement :
« Tais-toi ! Sors de cet homme. »
L’esprit impur le fit entrer en convulsions,
puis, poussant un grand cri, sortit de lui.
Ils furent tous frappés de stupeur
et se demandaient entre eux :
« Qu’est-ce que cela veut dire ?
Voilà un enseignement nouveau, donné avec autorité !
Il commande même aux esprits impurs,
et ils lui obéissent. »
Sa renommée se répandit aussitôt partout,
dans toute la région de la Galilée.

Se laisser libérer
Un homme tourmenté vient à Jésus. 
M’arrive-t-il de confier mes tourments à Jésus ? Est-ce
que je lui fais confiance pour le laisser m’approcher, me
parler, me libérer ?

Se laisser renouveler
Voilà  un  enseignement  nouveau  donné  avec  autorité.
Pour  moi,  l’Évangile  est-il  toujours  nouveau  ?  Quels
moyens est-ce que je me donne pour m’ouvrir chaque
jour à la nouveauté de la Parole ?

Se laisser enseigner 
Qu’est-ce que cela veut dire ?
Comment  est-ce  que  je  nourris  mon  intelligence  au
service de ma foi ? Quelles démarches, quelles lectures,
quelles  formations  me  font  grandir  dans  ma  foi  au
Christ ?

Une rumeur jusqu'à nous
« Sa renommée se répandit aussitôt partout, dans toute la région de la Galilée. » Tous les mots de cette
phrase sont importants : la réputation de Jésus est faite ; et c'est aussitôt, partout, ici et ailleurs. Cette bonne
nouvelle de la victoire sur les forces du mal, de la libération de l'humanité est arrivée jusqu'à nous.  
Que faisons-nous de cette bonne nouvelle que nous entendons chaque dimanche ? Sommes-nous prêts nous
aussi à  partager ce que nous vivons avec ceux que nous rencontrons ? Sommes-nous suffisamment attentifs
aux passages de Jésus  qui vient nous délivrer des ténèbres ?

Prier
Seigneur Jésus Christ, 

à force de m’être laissé envahir par tout ce qui
m’éloigne de toi et des autres, j’ai été

dépossédé de l’humanité que tu m’avais o erte.ff
À force d’avoir voulu tout savoir, j’ai oublié de
te chercher, j’ai fini par ne plus oser croire en

toi. 
À force d’images et de bruits, j’ai oublié que tu
me parlais dans les silences de mon existence.

Seigneur Jésus Christ, 
enseigne-moi à partager les joies et les peines,

enseigne-moi à écouter les tourments des uns et
des autres, enseigne-moi à me tourner vers toi

et mes sœurs et frères en humanité. 
Viens et redis-moi à quel point tu m’aimes, tu

nous aimes. Amen. 
Jean-Claude Spitz

Nous aimerions suivre le Christ, nous sommes peut-être même de ses
disciples mais tiraillés de l'intérieur par nos mauvais démons, nous

n'allons pas jusqu'au bout de la vie que donne Jésus.

Allons courage,
 allons-y !


